
1. Introduction

Au fil des années, la lutte en faveur des prisonniers et des réfugiés politiques basques a revêtu en Pays
Basque de nombreuses formes différentes. Cependant, les axes principaux de cette lutte ont toujours été
la revendication des droits du Collectif et la solidarité, activités qui ont rassemblé les forces et qui ont le plus
d’influence dans tout le Pays Basque. 
Le mouvement «Herrira» ne naît pas comme une conséquence de ces activités ni pour en être le remplaçant. 

En effet, ces derniers mois, dans cette nouvelle ère politique qui s’est ouverte en Pays Basque, s’est dé-
veloppée avec succès, à travers l’initiative Egin Dezagun Bidea, une nouvelle forme de lutte en faveur
des droits des prisonniers politiques basques, plus participative. De très nombreux citoyens se sont im-
pliqués dans les différentes actions qui ont été menées. 
Parmi ces différentes personnes, certaines sont depuis très longtemps impliquées dans la lutte pour les
droits des prisonniers politiques basques ; certaines connaissent de façon directe la prison, car un membre
de leur famille ou un de leurs amis est incarcéré ; mais de très nombreuses autres s’impliquent pour la
première fois dans cette lutte, car elles croient sincèrement qu’une solution définitive à la situation des
prisonniers et des réfugiés politiques basques doit être trouvée. 

En bref, notre source d’inquiétude est la situation des prisonniers et des réfugiés et notre objectif final est
d’y remédier. Et c’est avec cette idée que nous avons rejoint l’initiative Egin Dezagun Bidea, qui a réussi
le pari de réunir un nombre toujours croissant d’engagements, et d’avoir un écho de plus en plus large. 

Aujourd’hui, il nous paraît nécessaire, voire incontournable, de mettre des outils au service de cette dyna-
mique afin d’assurer son succès et son développement. C’est l’objectif que nous poursuivons en créant
le mouvement « Herrira ».

COMMUNIQUÉ POUR LA
NAISSANCE DU MOUVEMENT
“Herrira”



2. Principes et axes de travail

Notre pays souffre des conséquences de longues années de confrontation et de souffrance ; parmi ce-
lles-ci les prisonniers et les réfugiés eux-mêmes. La perspective d’une solution démocratique au conflit et
d’une situation de paix exige la participation pleine et entière de tout le monde, y compris celle des collectifs
des prisonniers et des réfugiés. En outre, la résolution du conflit mènera à la disparition des conséquences
de celui-ci, et donc au retour à la maison des prisonniers et des réfugiés politiques basques. 

Par résolution du conflit, nous entendons la disparition des causes du conflit, afin d’éviter la réapparition
de ses conséquences. C’est dans ce sens que nous entendons le terme Amnistie ; non seulement le
retour à la maison des prisonniers et des réfugiés, mais aussi faire disparaître une fois pour toutes les
causes qui les ont menés en prison ou en exil. En résumé, notre objectif est l’Amnistie, notre responsabilité
est le retour à la maison des prisonniers et des réfugiés. 

Dans l’objectif de trouver une solution au conflit qui soit démocratique, vraie et intégrale, nous nous joig-
nons à l’Accord de Gernika et à la feuille de route qu’il a dessinée.

Il faut d’ailleurs souligner que cet Accord fait du retour à la maison des prisonniers et des réfugiés un défi
incontournable et donc une responsabilité historique. 

C’est cette responsabilité qui nous rassemble et non une idée politique ou une idéologie politique concrète
et exclusive. Le mouvement «Herrira» n’a aucune attache politique avec quelque parti ou organisation
que ce soit. Non seulement cela, mais notre aspiration n’est pas d’être un acteur politique ; notre objectif
est de construire un mouvement qui rassemblera tout citoyen qui a pour objectif le retour à la maison des
prisonniers et réfugiés. 

3. Objetifs

Notre objectif intermédiaire est de désactiver les mesures d’exception qui sont appliquées aux prisonniers
politiques basques : la dispersion, les mesures qui aboutissent à des condamnations à perpétuité, le main-
tien en prison des prisonniers malades, l’isolement. Toutes ces mesures qui sont totalement en contra-
diction avec l’application des droits ; toutes ces mesures qui sont en contradiction avec la résolution du
conflit car elles découlent d’une politique de répression et de vengeance. 

Le Collectif des prisonniers doit être réuni en Pays Basque, maître de tous ses droits et avec la possibilité
pleine et entière d’être acteur dans le processus de résolution ; en effet, aujourd’hui, les possibilités d’être
acteur dans la résolution du conflit sont limitées voire inexistantes. 

Notre objectif est de désactiver les politiques et les mesures qui laissent le Collectif des Prisonniers Po-
litiques Basques hors de la résolution, et qui maintiennent la dispersion. Nous pensons au contraire que



des mesures renforçant la participation du Collectif sont nécessaires, et ce en le rassemblant en Pays
Basque et en ouvrant des voies de communication. 
Nous voulons également mettre en place les conditions nécessaires à la participation du Collectif des ré-
fugiés au processus, en désactivant les mesures répressives et la persécution dont ils font l’objet. 

En ce XXIème siècle, dans ce processus de résolution du conflit, nous nous fixons comme objectif histo-
rique le retour à la maison des prisonniers et des réfugiés politiques basques, dans la mesure où ils sont
l'une des conséquences de ce conflit.

Avec un tel objectif, ce qu’il nous faut dessiner est plus un chemin qu’un simple événement ; autreùent
dit, ce que nous voulons construire est le chemin qui permettra de ramener tous les prisonniers et réfugiés
politiques basques à la maison, sans rien attendre de personne, petit à petit, jusqu’à qu’ils soient tous libres. 

En résumé, le mouvement «Herrira» aura pour objectifs les points suivants : 
- la désactivation des mesures d’exception dont souffrent les prisonniers politiques basques : la
fin de la dispersion politique, la libération des prisonniers malades, la désactivation des mesures
qui mènent à une condamnation à perpétuité, comme la doctrine 197/2006, et la remise en liberté
des prisonniers ayant accompli les 2/3 ou les 3/4 de leur peine, ou des prisonniers conditionnables
incarcérés dans l’État français ; pour finir la fin des mesures d’isolement ou des situations telles
que le mitard. 
- Le rassemblement du Collectif des Prisonniers Politiques Basques en Pays Basque, maître de
tous ses droits, et avec la possibilité de participer au processus démocratique. 
- La fin de la persécution des réfugiés politiques basques, et l’assurance qu’ils pourront prendre
part au processus de résolution démocratique du conflit. 
- Le développement d’une dynamique ayant pour but le retour à la maison de tous les prisonniers
et réfugiés politiques basque, et ce, dans une perspective de résolution intégrale du conflit. 

4. Les engagemens

L’engagement principal du mouvement «Herrira» est d’offrir à toutes les personnes de sensibilités et d’-
horizons différents mais en accord avec ses principes et ses objectifs, la possibilité de s’organiser. Nous
voulons construire une plateforme rassemblant tout citoyen qui voudrait travailler autour de ces objectifs,
donnant la possibilité à tout engagement ou à tout apport différent de se faire entendre. Tel est notre en-
gagement en créant et en développant ce mouvement ; en activant une base sociale des plus larges en
faveur de objectifs mentionnés ci-dessus ; en soutenant la mobilisation de tous les citoyens ; en poussant
l’engagement de tout acteur socio-politique, de tout horizon, faisant partie des institutions, du monde po-
litique ou syndical, du monde de l’éducation, de la culture ou encore de mouvements populaires, etc.

Tout cela en soutenant toutes mesures ou propositions qui permettront de trouver des solutions à toutes
les situations répressives, ignorantes des droits, et ce à travers la communication. Nous devons informer
la société de la situation des prisonniers et réfugiés politiques basques. 
En soutenant la solidarité envers les prisonniers, les réfugiés et leur entourage. Il stimulera la valeur et la



pratique de la solidarité.
En impliquant la communauté internationale en la sensibilisant, et donc en développant les liens néces-
saires et en organisant le travail en commu

5. Carácter

Nous créons le mouvement «Herrira» selon les critères suivants : 

• Un mouvement nouveau et novateur 
Même si nous créons un mouvement nouveau, nous tiendrons compte des expériences et des façons de
faire des mouvements populaires qui ont eu du succès en Pays Basque ou dans le monde. Cependant,
nous voulons nous ancrer dans la réalité actuelle de la société basque, en partant de la réalité sociale ac-
tuelle et en nous servant de toutes les technologies d’information et de communication d’aujourd’hui. 

• Un mouvement populaire
Ce mouvement est composé de citoyens. Nous voulons travailler avec les citoyens, en maintenant le lien
avec la base sociale de façon constante. Ce mouvement s’est créé à partir des apports faits par les cito-
yens, ce sera donc un mouvement participatif.

• Un mouvement basque et pour le Pays Basque
Le Pays Basque est notre berceau, c’est un mouvement basque. Nous travaillerons dans tout Euskal
Herri, et pour tout Euskal Herri, en tentant d’arriver dans tous les quartiers et villages, mais en tenant
compte des rythmes et des réalités différentes qui existent dans notre pays. Pour nous, ces différences
font notre richesse ; nous ne mettrons pas en place de critères d’homogénéisation, mais au contraire des
voies qui nous permettront de nous mettre d’accord. 

• Un mouvement qui ira plus loin que les frontières du Pays Basque
Il existe de nombreuses personnes qui sont en accord avec les principes fondateurs de notre mouvement.
La lutte en faveur du respect des droits des prisonniers et des réfugiés politiques basques s’est élargie
au vaste monde. Nous chercherons la solidarité et le travail en commun avec les acteurs de la commu-
nauté internationale. 

• Un mouvement influent
C’est un grand défi qui se présente à nous. C’est pour cela que nous devons absolument mettre en place
des méthodes de travail saines afin de réaliser les objectifs que nous nous sommes fixés : en développant
des axes de travail qui apporteront le changement, en créant une pression sociale, en rassemblant le
plus de forces possible, en faisant un travail de sensibilisation le plus profond possible, entre autres défis. 
C’est pour cela que la majeure partie de notre travail doit être fait dans la rue, en développant la commu-
nication au maximum, en faisant des actions visuelles, en créant une mobilisation participative, etc…



• Un mouvement en mouvement
Nous voulons développer une activité saine, car la grave situation actuelle des prisonniers et des réfugiés
politiques basques l’exige, et parce que le défi de les ramener à la maison n’est pas mince. C’est pourquoi
nous voulons construire un mouvement participatif, d’engagements fermes. 

• Un mouvement pluriel
Toute personne qui partage les principes et les objectifs définis a sa place dans ce mouvement. Nous ne
voulons pas d’une pensée unique, la chose qui nous unit tous est l’objectif de ramener les prisonniers et
les réfugiés politiques basques à la maison. Le mouvement « Herrira » ouvre ses portes à toute personne,
à tout apport et à toute volonté. Toutes et tous sont les bienvenus, qu’ils soient petits ou grands, d'une
sorte ou d’une autre. 

• Un mouvement clair dans ses revendications
Tout comme la création de ce mouvement se base sur des objectifs clairs, nous aurons des revendications
claires, avec pour but de les atteindre. Nous voulons rassembler tous ceux qui sont en accord avec ces
objectifs et ces principes, et nous ferons tous les efforts possibles pour convaincre ceux qui ne sont pas
encore convaincus. 

• Un mouvement de langue basque, mais aussi polyglotte
Le basque sera la langue principale du mouvement « Herrira », pour la communication interne comme
externe. Cependant, nous devons tenir compte de la réalité socio-linguistique de notre pays, nous devrons
donc également intégrer le français et l’espagnol ; en plus des langues nécessaires à la communication
avec la communication internationale. 

6. MODÈLE D’ORGANISATION

Les critères principaux à la base de l’organisation du mouvement «Herrira » sont : la participation et la
pérennité. Ainsi, pour ce qui est de la participation, ce mouvement maintient la porte ouverte à tout apport
des citoyens ; sa pérennité se base, d’ailleurs,  sur cette participation, puisqu’il est impératif que cette
structure leur offre la possibilité de prendre des décisions, ou encore la possibilité de concrétiser leurs
décisions. C’est d’ailleurs pour cela, que la base de ce mouvement doit être des regroupements de citoyens
dans chaque village, quartier ou ville, adaptés aux réalités du lieu et de la situation. 

Chaque regroupement prendra ses propres décisions, entre tous ses membres, de façon concertée, mais
ceci en suivant les principes et les objectifs du mouvement. 

Cependant, ce mouvement a aussi un caractère international, et il aura donc un département qui aura
pour rôle d’agir au niveau international. En résumé, les fonctions de ce mouvement sont : dynamiser les
regroupements locaux et leur donner tous les moyens nécessaires pour mettre en œuvre leurs décisions
; être responsable de la gestion et la mise en œuvre des objectifs et des axes de travail qui auront été dé-
cidés par le regroupement national ; enfin ce mouvement aura également toute latitude et légitimité pour



prendre les décisions qui s’imposent si les circonstances et les priorités l’exigent. 

Ce sera donc un mouvement dont l’organisation ira du bas vers le haut : les regroupements locaux et les
citoyens sont son champ d’action principal, et ce sont eux qui le développeront dans tout Euskal Herri,
en l’enrichissant ou en le rendant plus fort. 

7. La Structure

Les champs d’action et de décision principaux sont les plateformes locales et la plateforme nationale. 

En ce qui concerne les plateformes locales, leurs décisions et leurs actions sont organisées en leur sein. 

En ce qui concerne la plateforme nationale, elle devra se réunir au moins une fois par an, car les décisions
prises en son sein impliqueront l’ensemble du mouvement et des ses actions. Afin de mener à bien les
décisions prises et le travail de dynamisation des plateformes locales, nous créerons des lieux de décision
au niveau des provinces ou groupements de villages, qui auront pour fonction de faciliter le passage de
l’information, ou encore d'organiser et des développer des moyens. Leur fonction principale sera de gérer
les axes de travail décidés au niveau national. Ils auront également toute latitude et légitimité pour prendre
des décisions si les circonstances l’exigent, tout en ayant toujours pour but de faire passer l’information
et de justifier leur décision. 

Enfin, afin que le mouvement puisse mener à bien tous ses engagements, des groupes de travail seront
organisés afin de représenter la plateforme nationale de dynamisation. Les actions de ces groupes se
résumeront à 4 thèmes : la communication, les relations, la solidarité et l’international. 

En résumé, le mouvement sera ainsi organisé : 
- Les principaux champs d’action et de décision : 

o Les plateformes locales, au niveau des villages, villes, quartiers
o La plateforme nationale

- Le groupe de travail national de dynamisation 
- Les groupes de travail, représentant le groupe national : 

o Les plateformes au niveau des provinces ou des regroupements de villages
o Le groupe de travail autour de la communication
o Le groupe de travail pour les relations
o Le groupe de travail pour la solidarité
o Le groupe de travail pour l’international



8. Les Relations

Les relations avec les autres structures qui ont pour champ d’action le respect des droits des prisonniers
et réfugiés politiques basques tels Etxerat, Jaiki Hadi ou encore le Collectif des Avocats, seront une priorité,
et leur but sera de resserrer les liens avec ces associations. 

Les relations avec les acteurs socio-politiques seront ouvertes et seront l’une des priorités de ce mouve-
ment. Leur but sera d’ouvrir toutes les voies possibles pour un travail en commun avec ceux qui sont déjà
en accord avec nos objectifs, et en essayant de trouver des terrains d’entente avec les autres. Des relations
qui nous paraissent impossibles aujourd’hui, pourraient bien se révéler possibles dans l’avenir ; et nos ef-
forts se concentreront sur ce but. 

Quant aux relations internationales, nous voulons faire en sorte que le retour à la maison des prisonniers
et réfugiés politiques basques prenne une dimension internationale et devienne un défi pour la commu-
nauté internationale. 

Février 2012.


